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Utiliser son coin nature

Quelques repères théoriques

Introduction : un projet, des pédagogies  

1. Quelles sont les trois manières d’apprendre ?	
2. Que sont les intelligences multipes ?				  
3. Qu’est-ce que le cerveau global ? 				  
4. Quelles sont les différentes approches pédagogiques ?		
5. Quelle posture pour l’accompagnateur de projet ?		
6. Quels aménagements peuvent faciliter l’observation ?	
7. Comment organiser et planifier l’utilisation du coin nature ?
				  
Les références sont directement en bas de chaque page pour cette 	
partie et sont reprises en page 19-20 avec des références supplémen-
taires. 
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Introduction

Un projet, des pédagogies

Un coin nature est le lieu par excellence où les savoirs peuvent s’acquérir au fur et 
à mesure des expériences et des tâtonnements. 

Il existe différentes conceptions de l’éducation mais notre intention n’est pas d’en 
prôner l’une plutôt qu’une autre. L’important à nos yeux est que votre projet soit 
favorable à la biodiversité* et que vous rendiez le coin nature qui en résulte, ac-
cessible, attractif et propice à mettre en lien les jeunes et la nature. Dans cette 
optique, nous pensons que le coin nature devrait idéalement être un lieu de tous 
les possibles, que chacun peut s’approprier à sa manière, où chacun peut trou-
ver sa place. Et pour atteindre cet objectif, il nous semble important de diversifier 
les manières d’aborder la nature, et ce y compris lors d’une même activité. 
Nous proposons dans les pages suivantes un rapide tour d’horizon d’outils qui vont 
dans ce sens. Nous avons volontairement peu développé ces pistes et nous vous 
invitons à les approfondir grâce aux liens et aux références qui se trouvent en fin 
de chaque évocation. Dans les chapitres ‘Utiliser sa mare naturelle’ et ‘Utiliser son 
jardin naturel’, vous retrouverez des applications concrètes de ces théories.

Dans les pages qui suivent, nous avons souhaité présenter différents outils réali-
sés par des associations référentes en éducation à l’environnement et à la na-
ture. Nous remercions tout particulièrement le Réseau Ecole et Nature et l’Institut 
d’Eco-Pédagogie (voir les adresses utiles nature pour plus de détails).
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1. Quelles sont les trois manières 
d’apprendre ?

Jean-Jacques Rousseau déjà, à l’époque des Lumières, affirmait que trois maîtres 
participent à l’éducation ou à la formation globale d’un individu : soi-même, les 
autres et les choses. Les activités dans le coin nature devraient s’articuler autour 
de ces trois pôles qui se superposent et s’enrichissent mutuellement. L’important 
est de donner les moyens et le temps aux trois d’être expérimentés et de les alter-
ner pour créer une dynamique dans l’apprentissage. 

- L’auto-formation : se former seul, à partir de ce que l’on sait, de ce que 
l’on est        travaux ; recherches individuelles...

- La socio-formation : se former au contact des autres, par l’échange, 
le partage ---- moment d’échanges en groupe ; intervention d’animateurs/
d’experts extérieurs...

- L’éco-formation : se former au contact des éléments, de l’environnement 
sans l’intervention d’un médiateur --- isolement et ouverture de tous ses sens à 
son environnement proche ; activité d’expression à partir d’éléments de la nature 
; activité de récolte et exercice d’identification...

Appel à un animateur extérieur 

L’école primaire d’Aische-en-Refail a investi 
dans un cycle d’animations dispensées par plu-
sieurs intervenants extérieurs (un guide nature, 
des membres de l’association locale Eghezée-
en-sentiers, un agent du Département de la 
Nature et des Forêts (DNF) et des animateurs de 
Natagora et de GoodPlanet Belgium). Ces ani-
mations ont été riches et variées : l’exploration 
de la zone humide que le groupe allait parrai-
ner, la découverte des batraciens*, le relevé de 
l’indice biotique d’un cours d’eau, la découverte 
de la flore de la zone humide. Toutes ces expériences ont été soigneusement 
consignées dans un dossier pédagogique téléchargeable sur le site de la ville d’Eghezée.
  

«

»

Ecole communale d’Aische-en-Refail

http://www.eghezee.be/enfance/enseignement/enseignement-fondamental-communal/fondamental-communal/aische-en-refail/aische-en-mares/aischeenmares.pdf
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Références :

- Emile ou de l’éducation, J.-J. Rousseau (1762). 
- Peur de la nature - Pistes de réflexion et pistes pédagogiques, (IEP), 2003. 
- Auto-socio-fiche, (IEP), 1997. 

Zoom sur les plantes de la mare

A l’école le Verseau à Bierges, les élèves 
de 6ème primaire ont réalisé une recherche 
approfondie sur les plantes de la mare. Ils 
ont ensuite chacun conçu une affiche de 
présentation d’une plante en particulier.

Un jardin naturel pour une section Environ-
nement

A l’Athénée Royal d’Izel-Sur-Semois, les 
élèves porteurs du projet sont dans la sec-
tion Environnement. 
A ce titre, l’aménagement du coin nature 
fait partie des cours. Il s’agit en quelques 
sortes d’un “syllabus naturel” qu’ils ou-
vrent au fur et à mesure des savoirs à ac-
quérir. 

La peur de la nature, ça se dépasse !

A Liège, l’asbl Sainte-Walburge qui gère 
entre autres une école de devoirs, a été 
confrontée à des enfants qui avaient 
peur de la nature. Les activités senso-
rielles qu’ils ont alors entrepris d’organiser ont permis aux enfants de passer au-
dessus de ces peurs. Certains aménagements permettent également aux enfants 
de se sentir à l’aise dans la nature.

«

»
Ecole le Verseau, Bierges
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De la même manière qu’il est important de varier les aménagements dans un jar-
din naturel pour y attirer un maximum d’espèces, il faudra multiplier les approches 
d’une même problématique pour espérer toucher un maximum de participants. 
Trop souvent, seul un nombre restreint de formes d’intelligences est sollicité par 
nos modes d’apprentissage (intelligences logico-mathématique et linguistique 
principalement). Le cadre théorique des intelligences multiples, développé par 
Howard Gardner, décrit neuf formes d’intelligences (le schéma ci-dessous en re-
prend huit). Selon lui, chacun de nous présente des dominantes dans ces formes 
d’intelligences. Ce cadre offre par conséquent aux pédagogues un outil de prise 
en compte de la diversité des publics et ainsi, multiplie les chances de (re)créer 
un lien entre ceux-ci et la nature. 

2. Que sont les intelligences multiples ?

Source : www.eduscol.education.fr 

http://www.eduscol.education.fr
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Références :

- Les formes de l’intelligence, H. Gardner, 1997.
- Les multiples formes d’expression de l’intelligence, (IEP), 2011. 
- Les intelligences multiples…, L. Campbell, 2006.
- Intelligences(Les) multiples au service de la sensibilisation à la nature (1re partie) 
C. Vermonden, 3-2009.
- Intelligences(Les) multiples au service de la sensibilisation à la nature (2e partie) 
WC. Vermonden, 4-2009.

Construire un bac pour potager en 
carré

Au Club Nature de Messancy, les 
enfants ont pris part à la construc-
tion des bacs, à leur remplissage et 
puis à la délilmitation de neufs car-
rés à l’aide de ficelle... Ces actvités 
ont sollicité principalement les intel-
ligences kinesthésique, logicoma-
thématique et interpersonnelle.

Parrainer un arbre

A l’école Saint-Joseph de Neuchâteau, chaque élève a parrainé l’arbre qu’il a 
planté. Cela leur a permis de créer un lien émotionnel avec un arbre et de les 
responsabiliser. Dans une autre expérience, chaque arbre planté par un enfant 
portait le prénom de celui-ci. Ces exemples illustrent les intelligences inter et intra-
personnelle, naturaliste.

«

»

http://http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/?article337
http://http://www.cercles-naturalistes.be/Publications/Publicationstelechargeables/2009/Erable3-2009%20Intelligences%201.pdf
http://http://www.cercles-naturalistes.be/Publications/Publicationstelechargeables/2009/Erable4-2009%20Intelligences%202.pdf
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3. Qu’est-ce que le cerveau global ?

Après avoir pris connaissance du cadre théorique des intelligences multiples, 
penchons-nous sur une autre méthode qui permet de créer des situations éduca-
tives complémentaires pour atteindre différentes formes d’intelligence : la grille 
méthodologique du “cerveau global”, développée par Ned Herrmann, reprise 
par l’Institut d’Eco-pédagogie, et qui a percolé depuis lors chez de nombreux 
acteurs de l’éducation relative à l’environnement. Ned Herrmann propose de 
préparer son activité de telle manière que :

- les participants s’informent : l’importance est donnée au savoir ;
- les participants imaginent : l’importance va à l’intuition ;
- les participants manipulent : l’importance est dans l’action pratique ;
- les participants ressentent : l’importance est attribuée à la sensibilité.

Source : «Histoire de cerveaux», Institut d’Eco-Pédagogie

L’intérêt de cette méthode est d’alterner, au cours d’une même activité ou au 
sujet d’un même thème, différentes séquences faisant appel à ces quatre do-
maines afin de maximiser ses chances de toucher tous les participants.
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Et voici ce que cette méthode peut donner pour découvrir les oiseaux par 
exemple :

Références :

- Source : Histoire de cerveaux, IEP, 1997.
- Servofiche, (IEP), 1997.
- Les dominances cérébrales et la créativité, N. Herrmann, 1992.

Domaine de la 

SENSIBILITE : 

des plumes et des 

photos pour per-

mettre au ressenti 

et à la sensibilité de 

s’exprimer.

Domaine de 
l’INTUITION :
un conte et une 
histoire pour sus-
citer l’imagination autour des oiseaux.

Domaine du 
SAVOIR : un livre 

de naturaliste et un 

schéma des parties 

du corps d’un 
oiseau pour donner 

de l’information et 

du contenu sur les 

oiseaux.

Domaine de l’ACTION : des outils à manipu-ler comme par exemple une scie pour construire un nichoir et une clé de détermination pour reconnaître les oiseaux dans la nature sur base de leurs caractéris-tiques physiques.

Photo issue d’une formation en 
éducation relative à la nature don-
née par l’Institut d’Eco-Pédagogie à 
des adultes en projet Canal Nature

http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/IMG/pdf/Cerveaux.pdf
http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/spip.php?article50
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4. Quelles sont les différentes approches 
pédagogiques ?

Afin de toucher un maximum de sensibilités et de maintenir une certaine dyna-
mique dans l’activité, une autre porte d’entrée possible est celle des approches 
pédagogiques multiples. Elles sont fort développées dans l’Education relative à 
l’Environnement et font partie d’une méthodologie plus globale qu’est la péda-
gogie par projet. Un fil rouge permettra de faire le lien entre les approches et de 
donner du sens aux découvertes qui se succèdent. 

Ci-dessous, trois approches déclinées en exemples d’activités leur correspon-
dant. Il existe bien d’autres approches possibles : sensorielle, historique, ludique, 
culturelle... Apprenez à les connaître et à les utiliser si cela vous intéresse...

Type d’approche 
pédagogique 

Milieu* humide Jardin naturel

Approche pragma-
tique

Ex: Creusement, 
remplissage, plan-
tations

Ex: Plantation, taille, semis, faucher, associations de 
plantes

Approche scientifique Ex: Calcul du 
métrage de la 
bâche

Ex: Identification d’espèces, mesurage d’un arbre, 
analyse bio-chimique du sol

Approche artistique Ex: Réaliser une 
palette de couleurs 
à partir des plantes   
du bord des berges 
; dessiner la mare 
de ses rêves

Ex: Dessin 
d’un arbre 

Ex: Land 
art à partir 
de ce qui 
est trouvé 
dans la 
prairie

Ex:
Photogra-
phie d’une 
haie de 
différents 
points de 
vue

Ex: Plan du 
potager 
fleuri

Land art 
au Village 
du monde 
à Cuesmes
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Découverte d’un bosquet 
à l’aveugle, Institut Cardijn 
Lorraine, Differt.

Dessin au fusain d’un élève de 
l’IMP René-Thône de Marcinelle

Ecole communale des Marronniers de Seneffe, 
déblayage du terrain et plantation de saules.

Références :

- Lucifiche, (IEP), 1997. 
- Jardin des possibles, guide méthodologique pour accompagner les projets de jar-
dins partagés, éducatifs et écologiques. Edition Réseau Ecole et Nature.
- La pédagogie de projet : outil pour l’éducation à l’environnement, Réseau 
Ecole et Nature, 1996.

http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/spip.php?article50
http://jardins-partages.org/telechargezmoi_files/jardin_des_possibles.pdf
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5. Quelle posture pour 
l’accompagnateur de projet ?

L’adulte qui encadre un groupe de jeunes dans un projet de création et d’uti-
lisation d’un coin nature est-il plutôt un dispensateur d’information directe ou indirecte, 
interrogateur, animateur, accompagnateur ?  

Qu’il choisisse comme porte d’entrée pour toucher les jeunes, le cerveau global, 
les intelligences multiples, les différentes approches possibles... dans tous les cas, 
il n’est pas obligé d’être expert sur le sujet qu’il va aborder (même s’il doit au 
minimum l’avoir préalablement appréhendé). Son objectif est plutôt de rendre 
les participants acteurs de leurs apprentissages. Il devient alors une personne res-
source, qui stimule le questionnement. Il est aussi garant de la richesse des inte-
ractions au sein du groupe et avec le milieu exploré.  Il devrait donc idéalement 
adopter à un moment une posture d’interrogateur et d’animateur.

La curiosité, ingrédient de base

A l’EFLS Saint-Etienne de Grâce-Hollogne, le projet était de dépaver une partie 
de la cour de récréation pour y creuser une mare. La professeure à l’initiative du 
projet n’était pas naturaliste mais a développé la réflexion et la curiosité auprès 
de ses élèves. Cela lui permet d’apprendre en même temps qu’eux et d’accom-
pagner les élèves dans leurs apprentissages.

«

»

http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/IMG/pdf/lucifiche.pdf
http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/IMG/pdf/lucifiche.pdf
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Pour une première découverte, il existe une foule de clés de détermination adap-
tées à de nombreux milieux* et niveaux (la vie dans la mare, les arbres...) qui 
permettent de se lancer dans l’animation nature sans grandes connaissances 
naturalistes.

Références :

- Lucifiche, (IEP), 1997. 
- Réinventer le métier d’apprendre, H. Trocme-Fabre, 1999.

www.canalnature.be/outils-liens.php

http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/spip.php?article50
http://www.canalnature.be/outils-liens.php
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6. Quels aménagements peuvent 
faciliter l’observation ?

L’aménagement du coin nature en soi devrait déjà être considéré 
et exploité comme une activité pédagogique et ludique. En effet, bêcher, 
dessiner des plans, construire... vont solliciter des savoir-faire et des intelli-
gences bien spécifiques. Il serait dommage de ne pas saisir cette opportunité 
pour ancrer ces apprentissages dans la réalité, au service d’un projet concret.

Dans les aménagements à réaliser, il y aura bien sûr des priorités en fonction des 
moyens disponibles (humains, financiers) et de la taille de l’espace. Certains amé-
nagements pourront avoir plusieurs fonctions comme par exemple, un espace 
couvert pour y abriter des outils ou y réunir un petit groupe ; une butte bordant 
la mare pour utiliser la terre d’excavation et y installer des abris à batraciens*... 
Vous retrouverez des idées d’aménagements dans les chapitres : ‘Utiliser sa mare 
naturelle’ et ‘Utiliser son jardin naturel’. En voici déjà quelques-uns :

Quelques aménagements de base

- Accès facile et entrée accueillante, originale 
(panneau d’accueil, entrée suffisamment large 
pour accueillir un groupe...) ;

- espace suffisant pour accueillir le groupe ou 
possibilité de répartir le groupe en différents en-
droits : au minimum, parvenir à ce que les amé-
nagements ne gênent pas les échanges ;

- délimitations visibles et claires et circulation or-
ganisée aux endroits les plus fréquentés (entrée/
sortie, limites à ne pas franchir pour éviter les piéti-
nements intempestifs, sentier* qui invite à la décou-
verte, carrelages ou dalles invitant à marcher uni-
quement sur celles-ci...) ; 

- aménagements pour faciliter différentes ap-
proches pédagogiques : bacs destinés aux expé-
rimentations, corde à linge indiquant un chemin 
à explorer, espace non aménagé, mini labo, 
scène, postes pour dessiner...

Tous ces aména-
gements sont à 
dimensionner en 
fonction de la taille 
du coin nature

Maison de la Méhaigne, Braives 

Poste d’observation dans la 
réserve Ru Milhoux à Lasne.



p. 15

Les petits (et grands) plus

- un tableau noir pour y développer un thème, 
faire un pictionnary, un schéma... 

- accès clair (voire fléché) et autonome aux com-
modités (accès à l’eau, aux outils de travail...) ;

- un panneau ou des valves où afficher les der-
nières nouvelles : telle espèce a fait son appari-
tion, tel chantier est en cours...

- plusieurs postes d’observation : en hauteur, à 
l’abris des intempéries, isolé pour pouvoir observer 
seul... (ponton, banc, ‘isoloir’)

- des aménagements ludiques : panneaux illustrés 
colorés, cadres invitant à prendre un angle de vue 
spécifique, cabane, tunnel... 

- des aménagements qui rendent curieux et qui 
permettent de s’isoler : tout n’est pas montré tout 
de suite, des coins et recoins mettent certains amé-
nagements ou espèces en valeur...

- des petites fiches mettant en évidence cer-
taines espèces (nom vernaculaire et latin, lieu et 
mode de reproduction...)

- la possibilité de s’approprier certaines parcelles 
(par petits groupes ou individuellement)

- un lieu pour se réunir à l’abri des intempéries

- un lieu pour être ensemble (tables, bancs, 
scène...)

Cabanon d’observation. Réserve 
Ru Milhoux. Lasne

Ecole communale de Ramet 
(Flémalle)

Association pour la Découverte 
de la Nature, Bertrix

Ecole communale de Melen

Ecole Caritas d’Hamme-Mille 
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Parterres de sens

A l’IMP René Thône à Marcinelle, le jardin des 5 sens est très accessible et bien 
dégagé, permettant une agréable déambulation autour des parterres de plan-
tations. En collaboration avec la section bois, un banc a été aménagé pour per-
mettre une observation confortable. Des panneaux indiquent les sens qui sont mis 
en éveil par les différentes plantes du pareterre.

Une mare qui invite en toute sécurité

A l’école Caritas de Hamme-Mille, la 
mare est dans la cour de récréation 
mais bien délimitée et sécurisée par 
une clôture en châtaigner, ce qui s’in-
tègre bien dans le paysage et permet 
de voir au travers. La clôture a été po-
sée suffisemment près de la mare pour 
éviter de prendre trop de place dans 
la cour mais pas trop proche non plus 
pour permettre de se mettre en petit groupe autour de celle-ci. 

«

»
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7. Comment organiser et planifier
 l’utilisation du coin nature ?

Aménager un espace pour la nature est une chose. Le penser, dès sa 
conception, afin qu’il réponde à la fois aux besoins de la nature et aux 
besoins d’apprendre, c’est aller un pas plus loin.

Pour utiliser de manière optimale le coin nature avec des jeunes, nous vous invi-
tons à répondre à quelques questions : Qu’est-ce que je veux apprendre aux 
jeunes ? Quelles sont les caractéristiques du groupe ? A quelle fréquence pro-
grammer des activités ?   

- les objectifs
Que veut-on faire dans le coin nature avec les 
jeunes ? Quels aménagements en découlent ?
Exemples : étudier un éco-système requerra des 
postes et des outils d’observation variés ; créer un lieu de repos et d’observation 
de la nature demandera davantage de zones de repos et d’éveil des sens...

- le groupe
Quelle est la composition, la taille et la régularité du groupe ? Quel est le profil et 
quelles sont les attentes des jeunes ?
Exemples : une classe de 25 enfants ne sera pas accueillie de la même manière 
qu’une maison de jeunes dont le nombre de jeunes est moins prévisible. Dans ce 
dernier cas, comment intégrer les jeunes qui découvrent le projet en cours de 
route ?

- La structure 
Comment intégrer les sorties dans le coin nature dans le programme propre à la 
structure quelle soit de type scolaire ou de loisir ? 
Exemples : est-il possible d’intégrer le coin nature dans le projet pédagogique de 
l’école ? Dans le cas d’une structure extra-scolaire, est-ce que le projet nature ne 
peut-il pas être le fil conducteur des activités pendant un an, voire plus ?

Les étapes de mise en place 
du coin nature sont aussi 
l’occasion de multiples expé-
rimentations, observations, 
apprentissages.
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- Le temps
A quelle saison commencer les activités dehors ? Quels moments sont les plus 
propices à l’observation ? A quelle fréquence sortir dans le coin nature ? Quelle 
serait la durée d’une sortie ?
Exemples : Pour une intervention courte (2h), il faudra veiller à minimiser les dé-
placements, revoir les objectifs à la baisse et multiplier les différentes manières 
d’aborder le milieu*/le sujet. Avec une intervention longue (4h et plus) par contre, 
des allers-retours sur le terrain, des travaux pratiques et un approfondissement 
seront rendus possibles.

- le lieu
Où sortir ? Sur place, dans un lieu similaire, à plusieurs endroits (animation itiné-
rante : riche mais attention aux repérages et travail préalable important).
Exemple : une fois le coin nature aménagé, le groupe participe à une activité 
de découverte d’un coin nature similaire dans la région. Cela leur permet de 
prendre du recul et peut-être d’enrichir leur coin nature de nouveautés ?

- Les outils
Quels outils rechercher ? Comment accrocher les jeunes sur tel ou tel sujet ?
Exemple : l’approche sensorielle requerra du matériel moins sophistiqué que l’ap-
proche technique, pour laquelle des outils spécifiques et du savoir-faire sont indis-
pensables.

- La posture de l’adulte :
L’adulte prendra-t-il la posture d’un dispensateur d’informations, d’un interrogateur, d’un anima-
teur, d’un accompagnateur ? 
Exemple : un animateur veut faire découvrir un milieu* donné à un groupe d’en-
fants. 	 Pour ce faire, il prépare un ‘jeu de pistes’ où chaque bout de ficelle trouvé 
est prétexte à une petite à activité ludico-pédagogique (un vrai ou faux sur le 
milieu en question, une recherche d’un intrus, une charade...). Le rôle de l’ani-
mateur est en effet de mettre en place des situations où le sujet est actif dans 
l’apprentissage. 

http://http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/IMG/pdf/lucifiche.pdf
http://http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/IMG/pdf/lucifiche.pdf
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Ouvrages théoriques sur la pédagogie

- Emile ou de l’éducation, J.-J. Rousseau (1762). Texte numérisé des éditions Gar-
nier, Paris, 1961, 664 pages. Téléchargeable à partir de www.classiques.uqac.ca/clas-
siques/Rousseau_jj/emile/emile.html 
- Pour une éducation relative à l’environnement, L. SAUVE, éd. Guérin/Eska, Mon-
tréal, 1994. En Belgique : disponible auprès du Réseau IDée et de l’Institut d’Eco-
pédagogie. 
- Alterner pour apprendre : entre pédagogie de projet et pédagogie de l’écofor-
mation, D. Cottereau, Réseau Ecole et Nature, 2007. 
- Éduquer à l’environnement par la pédagogie de projet, Un chemin d’émanci-
pation, Réseau Ecole et Nature, édition L’Harmattan.
- Les formes de l’intelligence, H. Gardner, éd. Odile Jacob, Paris, 1997, 480 p. 
- Les intelligences multiples au cœur de l’enseignement et de l’apprentissage, L. 
Campbell, B. Dickinson, B. Campbell, éd. Chenelière, Montréal, 2006, 378 p.
- Les dominances cérébrales et la créativité, N. Herrmann, Ed. Retz, 1992.
- Réinventer le métier d’apprendre, H. Trocme-Fabre, Editions d’Organisation, 
1999.
- La pédagogie de projet : outil pour l’éducation à l’environnement, COLLECTIF, 
Réseau Ecole et Nature, L’Harmattan, Paris 1996. 

Les ressources de l’Institut d’Eco-Pédagogie :

- Peur de la nature - Pistes de réflexion et pistes pédagogiques, Collectif Institut 
d’Eco-pédagogie (IEP), éd. Ministère de la Région wallonne, DGRNE, 2003. Télé-
chargeable sur le site de l’IEP : www.institut-eco-pedagogie.be/spip/spip.php?article27  
- Les multiples formes d’expression de l’intelligence, Collectif Institut d’Eco-Péda-
gogie (IEP), in « Diversité culturelle », 2011. Téléchargeable sur le site de l’IEP : www.
institut-eco-pedagogie.be/spip/?article337
- Auto-socio-fiche, Collectif Institut d’Eco-pédagogie (IEP), dans Carnet 5 « Re-
cettes et non recettes », éd. IEP, Liège, 1997. Téléchargeable sur le site de l’IEP : 
www.institut-eco-pedagogie.be/spip/spip.php?article50
- Servofiche, Collectif Institut d’Eco-pédagogie (IEP), dans Carnet 5 « Recettes et 
non recettes, éd. IEP, Liège, 1997. Téléchargeable sur le site de l’IEP : www.institut-
eco-pedagogie.be/spip/spip.php?article50

http://classiques.uqac.ca/classiques/Rousseau_jj/emile/emile.html
http://classiques.uqac.ca/classiques/Rousseau_jj/emile/emile.html
http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/spip.php?article27
http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/?article337
http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/?article337
http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/spip.php?article50
http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/spip.php?article50
http://www.institut-eco-pedagogie.be/spip/spip.php?article50
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- Histoire de cerveaux, Collectif Institut d’Eco-pédagogie (IEP), dans Carnet 5 
« Recettes et non recettes », éd. IEP, Liège, 1997. Téléchargeable sur le site de 
l’IEP : www.institut-eco-pedagogie.be/spip/IMG/pdf/Cerveaux.pdf 
- Lucifiche, Collectif Institut d’Eco-pédagogie (IEP), dans Carnet 5 « Recettes et 
non recettes », éd. IEP, Liège, 1997. Téléchargeable sur le site de l’IEP : www.institut-
eco-pedagogie.be/spip/spip.php?article50

Ouvrages et documents pour mettre la théorie en pratique 

- Faire émerger les représentations initiales des jeunes, Fiches pratiques p.22-29, 
dans « Eco-Parlement des jeunes, guide de l’enseignant. Ecrire collectivement un 
plan d’actions de communication pour l’environnement ». Téléchargeable sur le 
site : www.ecoparlementdesjeunes.info 
- Comment créer une animation ?, M. Magnier, Ed. ENRX, 2007.
Jardin des possibles, guide méthodologique pour accompagner les projets de 
- jardins partagés, éducatifs et écologiques. Edition Réseau Ecole et Nature.Télé-
chargeable sur le site :  www.jardins-partages.org/telechargezmoi_files/jardin_des_possibles.
pdf 
- Guide pratique d’Education à l’Environnement : entre humanisme et écologie, 
Réseau Ecole et Nature, éditions Yves Michel, 2010. 
Téléchargeable sur le site www.reseauecoleetnature.org 
- Intelligences(Les) multiples au service de la sensibilisation à la nature (1re par-
tie) C. Vermonden, dans « l’Érable », 3-2009. Téléchargeable sur le site : www.
cercles-naturalistes.be/Publications/Publicationstelechargeables/2009/Erable3-2009%20Intelli-
gences%201.pdf 
- Intelligences(Les) multiples au service de la sensibilisation à la nature (2e par-
tie) C. Vermonden, dans « l’Érable », 4-2009. Téléchargeable sur le site : www.
cercles-naturalistes.be/Publications/Publicationstelechargeables/2009/Erable4-2009%20Intelli-
gences%202.pdf 

Formations en éducation relative à la nature

Nous vous renvoyons sur le site du Réseau-IDée où un document répertoriant les 
formations possibles en Wallonie est régulièrement mis à jour : www.reseau-idee.be/ > 
Agenda des activités > Répertoire des formations en éducation relative à l’envi-
ronnement.
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